
Odile – Mardi 24 mai : 

La nuit au sec, au chaud (chauffage à fond) et dans un vrai lit : le top !!!  

Il a encore plu toute la nuit. Une éclaircie à 9h et je pars, autant dire que le poncho est à portée de sacoche. Il fait 6° 

au départ, une pensée pour les caladois qui surchauffent.  

J'emprunte la voie verte de la suisse normande, je suis dans le département du calvados à 40km de Caen. 

 

Le patrimoine industriel autour de Saint Rémy s/Orne est mis à l'honneur et je découvre avec intérêt toute une série 

de panneaux explicatifs. 

 

 

 

A commencer par l'usine Froger Gosselin, usine de filature de coton en 1860, reconvertie dans la fabrication des 

pansements envoyés dans les paquetages des soldats en 1940. 

 

   



 

 

 

 

Je longe l'orne jusqu'à Caen. 

 

    

 

Les averses régulières ne me feront pas renoncer à la visite de cette belle ville détruite à 35% par les alliés lors de la 

bataille de Normandie en juin 44. 

 

   

 



Odile – Mercredi 25 mai : 

Caen, c'est la ville de Guillaume le Conquérant, Il a fait bâtir en 1060 le château fort. 

 
 

L'abbaye aux dames et la très belle abbaye aux hommes qui abrite désormais l'hôtel de ville. 

   

 

Je passe une bonne partie de la journée au mémorial : c'est très intéressant, extrêmement bien fait, poignant : à ne 

pas manquer. 

 



Odile – Jeudi 26 mai : 

C'est ma dernière étape sur la « vélo-francette », j'arrive à Ouistreham au bord de la Manche à la mi-journée. 

 

Je visite le musée du Mur de l'Atlantique, ancien bunker de l'armée allemande réhabilité : quel impressionnant 

dispositif. 

    

Je reprends la « velomaritime » direction Cabourg. 

Week end de l'ascension, les touristes sont là et les campings sont full !!! Après plusieurs refus, je poserai enfin ma 

petite tente dans un camping à Merville en bordure de plage. Il fait un froid de canard à pas rester les pieds dans 

l'eau. 

 



Odile – Vendredi 27 mai :  

Je longe la Manche jusqu'à Cabourg. Quelle magnifique station balnéaire, des villas belle époque splendides. 

   
 

Je ne ferai pas de halte au grand hôtel. Avec mon vélo et ma petite tente sur le porte-bagage, ça fait un peu 

désordre. 

                               

Je continue dans le luxe en visitant Houlgate puis Deauville. 

 

    

 

Je suis sur une autre planète depuis ce matin. Ma journée se termine à Pont l'évêque où je m'installe au camping du 

bord du lac.  



Odile – Samedi 28 mai et dimanche 29 mai : 

Je décide d'aller passer la journée de samedi à Honfleur, visiter le musée Boudin et revenir le soir au camping de 

Pont l'évêque. « Et bien », rien ne se passe comme prévu. 

 

Mes pneus ont besoin d'être gonflés, le gardien du camping se propose de le faire...peu habitué, après plusieurs 

essais vains, il finit par casser la valve.  Je reprends les choses en mains, change la chambre à air. Le temps 

passe et je fini par me mettre en route en fin de matinée.  

 

Je visite Pont l'évêque puis direction Honfleur. Le balisage se perd dans la campagne et me voilà après 40km quasi au 

point de départ : je tourne en rond !!! 

 

Stop rien ne va, j'abandonne et rentre au plus court. Je termine par prendre un verre en terrasse. 

 

La nuit a été encore froide et très humide. 3°à 8h, la brume se lève sur le lac, une photo s'impose. 

 

L'objectif du jour est de traverser la seine sans passer par le pont de Normandie et encore moins par le pont de 

Tancarville. 

 Il y a un bac à Quilleboeuf sur Seine qui peut faire l'affaire s'il fonctionne le dimanche. 

Je tente cette option.  

 

    

 

J'évite les voies à grande circulation et cherche les petites routes. Je rejoins le circuit de la route des chaumières, 

habitat traditionnel de ce coin de l’Eure.  

Ma bonne étoile m'a guidée jusqu'au bac de Quilleboeuf où je traverse la seine sereinement. 

 

La bruine se met à tomber. Je cherche un hôtel, envie d'être au chaud ce soir. 

 

 


